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LES INTERETS 
P R E S E N S 

ET LES 

PRETENTIONS 

DES 

PUISSANCES DE L’EUROPE. - 

LIVRE SECOND, 

' t 

Qui contient Jes Intérêts & Prétentions 
des Electeurs de l’Empire. 

CHAPITRE L 

§• i. 

Des Intérêts , P y c'î entions & Différends de de l’e- 
la Afaifon Electorale de Saxe . tncT tra 

Saxe. 

Electeur de Saxe poiïede le intérêts. 
Duché & toute la Haute Saxe, 
la Mihiie , le Marquifàt de la 
Haute & BafTe-Luface & les 
Mines. Le refte de la Saxe & la Thuringe 
'Tome XI. A pnt 






i Les Interets Presens 
De t’E- ont été partagez entre les Branches Col- 
saxe ° E ^ atera ^ es Mai (on de Saxe , qui eft 

divifée en deux Lignes j Y trnejtlne 3 
qui eft l'ainee, privée de l'EleCtorat en 
i J47. & Y Alumine , où l'EleCtorat en- 
tra alors en la perfonne de Ma irie e pe- 
tit-fils ci/ Albert le Courageux, dont cet- 
te Ligne prend fou nom. Elleavoit qua- 
tre Branches, i°. l'Eleétorale , z c . celle 
de VVeiflenfels , 3 0 . celle de Merfbourg, 
4 0 . celle de Zeitz. Celle de Merfbourg & 
de Zeitz font autant qu'éteintes ; le Duc 
Maurice de S axe - Mers bourg n'ayant 
point d'en fans j & le Duc Ai aune e Æolfe 
de S axe- Zeitz, ayant embrafle l'état 
Ecclefiaftique en (e faifant Catholique, 
eft Evêque de Leutemoritz ; en forte 
. qu'il ne refte que le Duc Je an- A do ’fe de 
la Branche de Saxe-Weijfenfels qui 
puifte avec la Branche Electorale conti- 
nuer la Ligne Albertine, fon frere aîné 
le Duc Chrétien n’ayant point de fils. 
Quand à la Ligne Erneftine elle eft plus 
fertile,& on y a compté ju(qu'à 1 o.Bran- 
ches , (ans les fubdivifions ; favoir , 
1 : -Weimar » z. Eifenach , 3 . Jena , 4. 
Gotha, 5. Cobourg , 6 . Meinlngen , 7. 
Romhild , 8. Elfenberg , 9. Hlldburghau- 
fen , 10. Saalfeld ; mais il n'en refte que 
6 . à préfent; celles de Jena , Cobourg , 
Romhlld &: Eij enberg étant éteintes. Tous 
. ces 




des Puiss. de l'Europe. Ch. T. $ - 
ces Princes font unis d'interets à la Bran- de t‘E- 
che Electorale , dont ils dépendent 
en quelque maniéré à certains égards. 

Les Etats de l'Eleéteur font environ- 
nez du Haut-Palatinat, qui appartient 
à l'Ele&eur de Bavière ; de la Boheme , 
de la Silefie , des Etats de l'Eleéteur de 
Brandebourg de ceux des Princes de 
fa Maifon qui confinent aux Pais de 
Brunfwicck & de HelTe. Cette fituation 
demande que l'Electeur de Saxe réglé 
fès Intérêts fur ceux de l'Empereur, du 
Roi de Prullè &: de l’Eleéteur de Bavière 
les voifins les plus puifTans , quoique 
par lui-même il foit allez pui liant , & 
fafleune allez, belle figure dans l'Empire 
pour pouvoir elperer de voir ion allian- 
ce recherchée. 

• On peut dire néanmoins que les véri- 
tables interets de l'Eleéteur de Saxe (ont 
bien changez depuis que les Polonois 
ont mis la Couronne fur la tête de l'E- 
leéteur Fred cri c- Au gu (le , pere de l'E- 
leéteur régnant. L'Election de l'Elec- 
teur fon fils qui vient d'être faite, par 
une partie de la même Nation pour {ac- 
céder à fon pere , paroîtles devoir chan- / 
ger encore davantage pour l’avenir. Juf- 
qu'à préfent l'intérêt du voifinage unif. 
foit les Cours de Vienne 6c de Drefde, *• 
aujourd'hui c'eft un intérêt hien plus 

A i étendu 



4 Les Interets Presens 
De i’e- étendu. L'Eleéfceur devenu Catholique 
Saxe' DE Æ> uvera * n d’un Peuple Protcftant , il 
a époufe une Niece de l'Empereur , &c 
c'eft: à Ton étroite alliance avec Sa Majefté 
Impériale , qu’il efl: redevable de la Cou^ 
ronne , ou du moins du nom de Roi de 
Pologne , & des honneurs Royaux , au 
au cas que les affaires tournent à fondef- 
avantage dans ce Royaume. Et .comme 
on peut dire en quelque maniéré , que la 
Cour Impériale ne s’eft expofée à la 
, guerre que la France lui a déclarée , que 
jour avoir pris le parti de l'Eleéteur dan» 
es démêlez de Pologne , la reconnoif- 
. ânce efl: un nouveau motif qui doit l'at- 
tacher encore davantage à la Maifbn 
d’Autriche , dont il paroît qu'il ne peut 
plus fè feparer 3 depuis que par le Traité 
conclu en 1 7 3 3 . il s’eft écarté des Maxi- 
mes & du Siftême du feu Roi Auguftc 
Ion pere, en s'engageant à la Garan- 
tie de la Pragmatique-San&ion. Il efl 
Vrai que la Situation où étoient alors 
les affaires , autorifoit fa conduite , & 
une Couronne, qu'il paroifïoit ne pou- 
. t Voir manquer dès qu'il fe feroit plus 
étoitement allié avec l’Empereur , étoit 
une allez ample recompenfe préfènte 
du facrifîce qu'il faifoit de prétentions 
qui ii'étoient qu'un futur contingent 
: très-incertain. Mais Ci la Couronne 

de 
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de Pologne étoit un bien défirable pour 
l'Eleéfceur, étoit-ce un avantage pour 
fbn Eleétorat & (es autres Etats héré- 
ditaires , & n'ont -ils pas payé bien cher 
depuis le commencement de ce (îeclc 
l'honneur d'avoir eu un Electeur Roi ? 
Je ne (ai (i, en général , c'efl: l'intérêt de 
l'Empire de compter au nombre de 
(es Électeurs ou de (es Princes , des 
Souverains regnans hors des Bornes de 
l'Empire. Aujourd'hui qu’on voit qua- 
tre Rois dans le College Eleéloral, 
ne pourroit-on pas prouver qu'il y en 
a trois de trop , parceque leurs Royau- 
mes (ont hors de l'Empire ? C'eft-A-dire , 
qu’il (èroit plus avantageux à l'Empire 
que les Electeurs de Saxe, de Brande- 
bourg & de Hanovre ne fulfent pas 
en même tems Rois de Pologne, de 
Prude & de la Grande-Bretagne, le 
Siftême d'une République , telle qu'eft 
le Corps Germanique , n’eft-il pas expo- 
fé à des Révolutions, lorfqu'un excès 
dePuidànce éleve quelques-uns de (es 
Membres beaucoup au-dedus de ceux 
avec qui il étoit égal, dans le tems de 
la première conftitution de la Républi- 
que? 

Quoiqu’il en (oit de cette di^redion , 
il eft certain qu'à prélent l'Interet de l’E- 
lecleur &c de l'Eledorat demande que 

A j 



De i'E 

IECT.DI 

Saxe. 



Digitized by Google 



De i’E- 

1ECT.DE 

Saxe. 



6 Les Interets Presens 
S. A. R. & E. cultive loigneulement 
l'alliance de l'Empereur tant pour le 
prélent que pour l'avenir. On a vu naî- 
tre fur la fin du Régné du feu Roi 
gnfie , des jaloufies entre les Cours de 
Berlin & de Drefde , qui pourraient 
fè reveiller. Les Mailons de Saxe & de 
Brandebourg ont des prétentions mu- 
tuelles qui peuvent y donner lieu, & 
le Roi de Prulïè eft aujourd'hui fi puif- 
fant , que ceux qui peuvent avoir des dé- 
mêlez avec lui ne peuvent fe faire trop 
d'amis, afin d'avoir en eux ou desDe- 
fenfeurs ou des Médiateurs. La fuccef- 
fion aux Etats de Berg & Juliers peut 
feule allumer une guerre entre les deux 
Maifons , qui auraient chacune les Par- 
tilàns. Ainfi celle de Saxe doit ne ceder 
en rien à celle de Brandebourg , pour 
mettre la Cour Impériale dans fes inte- 
rets, & elle doit y trouver d’autant plus 
de dilpofition en fa faveur, qu'il eft 
de l'intérêt Catholique, & par confe- 
quentde l'Empereur, que cette fuccefi 
fion pâlie plutôt à un Prince Catholique 
qu'à un Proteftant, faifant même abftrac- 
. tion de l'intérêt qu'on pourrait avoir que 
cette Succeffion reliât toujours div-ilee 
entre deux Maifons, plutôt que d'être au 
pouvoir d'une feule , furtout aulfi puif- 
fante qu'eft déjà celle de Brandebourg. 

, De 
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De cette derniere remarque on peut 
conclure quelle conduite la Cour de 
Saxe doit garder avec celle de Berlin. 
Ce qui s’eft palîe en Pologne depuis la 
mort du Roi Augufte 3 doit avoir apris 
aux Miniftres Saxons , ce que l’Eledteur 
peut attendre du Roi de Prufle dont 
l’intérêt n’eft certainement pas que 
l’Eleéfceur dé Saxe (oit en même tems 
Roi de Pologne. Auffi perforine n’a été 
étonné devoir qu’après tout ce qui avoit 
été concerté entre les Cours de Peterf- 
bourg , de Vienne & de Berlin par rap- 
port à 1 Ele&ion d’un Roi de Pologne , 
le Miniftre de Prutlé à Varlovie ait celle 
d’agir de concert avec ceux de l’Empe- 
reur des Romains Sc de l'Impératrice de 
Ruflie 3 dès qu’il s’eft agi de l’Eleéteur 
de Saxe comme Candidat , auquel 011 
allure ( a ) même qu’on devoit donner 
l’exclu lion tout comme au Roi S ta- 
nijla \ Ces difpofitions delà Cour de 
de Prulïè, doivent encore fortifier l’E- 
leéfceur dans les mefures qu’il doit pren- 

A 4 dre 

( a ) Dans l’Ecrit intitulé , Les Armes du Roi 
juftifiees contre l’Apologie de la, Cour de Vienne, p. 6 . 
Dans un autre intitulé , Lettre d’un Gentilhomme 
François à un Jurifconjulte Autrichien pag. 4. & 5. 
te dans un autre intitulé > Eclairci femen s fur le Dé- 
cret de CommiJflon Impériale à Ratisbonr.c , pag. 10. 
& U. 
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8 Les INTERETS Presens 
®e i’e- dre pour ferrer de plus en plus Ion allian- 
S/xe ° E cenon feulement avec la Cour Impéria- 
le , mais même avec PEleétorat de Ha- 
novre , la Maifon de Heffe & l’Eleéteur 
de Mayence , qui tous ont interet de 
mettre des bornes à la Puifîànce du Roi 
de Prulîè , qui leur fait ombrage. Par 
la même raifort S. A. R. & E. doit con- 
tinuer à cultiver l'amitié de l'Impera- 
trice de Ruflie qui s'efl: déclarée fà plus 
Encere amie dans les troubles de Po- 
logne , quoique Pon fût convaincu à 
Mofcou qu'il n'éft pas de Pinterêt de la 
Ruflie qu'un Prince déjà puiflant par lui- 
même foitRoide Pologne, & l'Eleéteur 
de Saxe moins que tout autre, pour 
des raifons que l'on conçoit allez, & qui 
feraient ici hors de leur place. 

La bonne intelligence entre l'Eleébeur- 
Roi & les Cours de Munich & de Man- 
heim , & même la plus étroite alliance 
eft un des principaux Intérêts de la Cour 
de Saxe. Le Roi Augufte l'avoit bien 
conçu, & il regardoit comme un des 
évenemens le plus avantageux de fon 
Régné , pour fa Maifon &c fes Etats , 
l'alliance qu'il avoit fait avec les Mai- 
fons Palatine & de Bavière , &c qui 
, avoit été cimentée par leur oppofition 
unanime à la Garantie de la Pragmati- 
que-Sanction , & par la Proteftation 

qu’ils 
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qu'ils firent en 1731. lor/que cette Loi 
fiit portée à la Diete de l'Empire. Mais 
comme dans là fituation où font les 
chofes , l'Eledeur ne put cultiver en 
même tems une étroite alliance avec 
l'Empereur & avec les Electeurs Pala- 
tin & de Bavière , dont les Interets (è 
trouvent oppofez , c'eft à la prudence de 
l'Eledeur-Roi à décider de quel côté 
il peut trouver plus d'avantage afin de 
s'y ranger. Peut-être n'aurions-nous pas 
de peine à décider jmais ce feroit palier les 
bornes que nous nous fommes prélcrites. 

Au milieu de tant d'embarras, il pa- 
roît que fi l'Eledeur veut conlèrver Ion 
Eledorat, & y rétablir cette abondance, 
& cet état florifiànt qu'on y a vu louslès 
Ancêtres & dans les dernieres aimées du 
Régné de Ion Pere, il ne devroit point 
balancer à lacrifier le Trône de Polo- 
gne à fies Sujets héréditaires , & au 
bonheur d’un peuple qui eft Ion pa- 
trimoine , dont il eft le Pere né , & qui 
lui a donné des preuves de Ton fincere 
dévouement en ne refufant pas de s'é- 
puilèr pour concourir à Ton Eledion, 
quoiqu'il eût déjà fait la trifte expérien- 
ce des maux qu'il n'a eftuyez pendant la 
demiere guerre du Nord » que parceque 
fon Roi étoit revêtu du Diadeiîie Polo- 
nois. Un Eledeur de Saxe eft allez puifi- 

A $ faut 



Digitized t 



De l’Ë. 
zect.de 
Saxe. 



>y Google 




io Les Interets Presens 
de l’e- tant par lui-même , & la Couronne de 

Saxe P°^°S ne ne P eut 4 ue ^ ^ tre à charge . 
de toute maniéré plutôt que de lui rap- 
porter quelqu'avantage. - 

Du Directoire de L'Electeur de Saxe aux 
Dletes de L'Empire , l'Electeur de 
Mayence n'y étant poinr. 

T Ont le monde fçait que l'EleCteur 
de Mayence exerce le Directoire 
auxDietes de l'Empire; mais Lotbaire 
Frédéric Electeur de Mayence,étant mort 
en 167 5 . il s'éleva une grande difpute entre 
le Chapitre de Mayence & les Electeurs, 
de Treves , de Cologne & de Saxe , fur la 
tjueftion , à qui appartenoît le Direc- 
toire pendant l'abfence de l'EleCteur de 
Mayence , ou pendant la vacance du 
Siégé Archi-Epifcopal , ou bien avant 
la légitimation du Miniftre de Mayen- 
ce ? Le Chapitre prétendoit d'y être au- 
torité , parceque pendant la vacance du 
Siégé, le Chapitre avoit tout autant 
de pouvoir que l'Evêque même , & que 
pour cette raifon le Chapitre avoit eu 
en 1 647 , après la mort àéAnfelme Ca~ 
Jimlr 3 Electeur de Mayence, le Direc- 
toire au Congrès d’Olnabrug. L'Elec- 
teur' 
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reurde Treves crut y avoir plus de droit DE L ’ 
que perfbnne , comme étant le premier saxe. 1 
Electeur de l'Empire après celui de 
Mayence (a), & l’Eleéteur de Cologne 
vouloir l'avoir alternativement avec ce- 
lui de Treves , fondé fur ce qu’il jouifc 
loit du même droit par rapport à plu- 
sieurs autres choies : mais le Miniftre 
de l’Eleéteur de Saxe s'oppofa à toutes 
ces Prétentions , & remit au College 
Eleétoral le 3 . Juillet de la même année 
une Proteftation formelle (b). 

Les principaux argumens par lefquels 
l’Eleéteur de Saxe foutenoit fa préten- 
tion , fe reduilent aux Articles luivans 
( 0 . 

I. Que par la médiation de Louis 
Comte Palatin du Rhin 3 l'Archevêque ^ r E , 
Albert de Mayence étoit convenu entre saxe, 
autres en' 1519. avec Jean Eleéteur de 
Saxe , par rapport à l'Aéte , de recueillir 
les fuffrages : Que fi à des Dictes 3 [oit 
générales ou particulières , il ne je trouvoit 
perfonne de la part de l'Archevêque de 

A 6 Mayen- 

(*) On peut voir ci-deffus Chap. III. les Pré- 
tentions de l'Eleéteur de Treves. 

(b) Pfeffinger , ad Vitrinr. Lib. }.Tir. ro. pr. 
tir. b. cette Proteftation eft dans Europ. Herold. 

Farr. I. p. 209. 

(t) On peut voir la Repréfcntation du Miniftre 
de Saxe dans Ahaf. Fritfch. tfot. ad £nno<e. ,L ÿ* 

». 1. n. ni. p. 30 9, 
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Mayence , alors l'Electeur de Saxe > eu 
bien [es Députez , & Minijires feraient en 
droit de recueillir les fuffrages , &c. (d). 

I I. Que par l'interpofition de Frédé- 
ric Electeur Palatin, de Joachim Elec- 
teur de Brandebourg , & même de Jean, 
Archevêque de Treves, il avoit été fti- 
pulé en i $ 61 . entre l'Archevêque Daniel 
&c Augufte Eleéleur de Saxe , par rap- 
port aux différends qu'il y avoit alors 
fur l'Indiétion : Qu'aux Dictes ordinai- 
res & d' Election , l'Electeur de Mayen- 
ce enverroit les Billets d'Indiüion à l'Elec- 
teur de Saxe lorfqu'tl s'y trouverait en per - 
fonne , & qu' alors celui-ci feroit l'Indic- 
tion , &c. mais qu'aux Ajfemblées Elec- 
torales y l' Electeur de Mayence feroit feul 
l’Indiétion , &c. ( e )* 

III. Que le Directoire étoit une cho- 
ie perlonnelle , qui appartenoit à l'Ar- 
chevêque de Mayence, non pas comme 
Evêque, mais en qualité d'Eleéteur, & 
qu’ainli le Chapitre n'y pouvoit pas pré- 
tendre. Que de-plus l'Empire & S. A. E. 
de Saxe n'avoient jamais accordé cette 
Prérogative au Chapitre, ainfi qu'il pa- 
joifloit plus amplement par les Proto- 

toco- 

(d) Cette Tranfaftïon eft dans Frirjch. d. I. p, 
33a. & Pfeffinger d. I. §. 13. 

(e) Fritfch , d. I. p. 314. & Carpzov. *d j£. 
Xtg, c, 2. Je il. 6. fhb p». 
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coles de l’Atlèmblée Collegiale des Elec- 
teurs tenue à Nurenberg en 1 640 , & de 
la Diete générale de l'Empire tenue à 
Ratilbonne depuis l'année 1641. juf- 
qu'en 1642. pendant l'ablcnce du Mi- 
nière de l’Eleéteur de Mayence, & en- 
fin par ce qui s'étoit pallé en 1647. à 
Olîiabmg à l'occafion des vacances & 
de la mort dudit Electeur iurvenuës dans 
ce tems-là. 

IV. Que les Electeurs de Treves &c 
de Cologne n'y avoient pareillement 
aucun droit; 1 ", pareeque les charges 
d'Archi-Chancelier dans les Gaules &c 
dans le Royaume d’Arles, de même 
qu'en Italie , dont ces deux Princes 
étoient revêtus , n'avoient rien de com- 
mun avec un tel Aéte Comitial dans 
l'Empire Germanique , ôc. que par con- 
fèquent ils ne pouvoient l'exercer. z°. 
pareeque les Conventions fufmention- 
nées, faites entreles Ele&eurs de Mayen- 
ce & de Saxe, y étoient contraires, ôc 
que la derniere y avoit même été con- 
clue fous la Médiation de l'Eleéteur de 
Treves. 

Je n'ai rien vu de ce que les autres 
Concurrens ont répondu à ces railons ; 
mais quoiqu'il en Toit , on n'a pas en- 
core pu parvenir à terminer ce différend, 
qui non feulement a été renouvellé en 

* ' 1678. 
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14 Les Interets Presens 

de l’e- 1678. à la mort de Damien Hartard de 
iect.de L e y en> Electeur de Mayence (Os mais 
a aulïi donné une grande difpute en 
1 690 3 lorlque le Miniftre de l’EleCteur 
de Saxe fit faire l’IndiCtion pendant 
l’abfence du Directoire de Mayence. 
On s’eft relèrvé alors fes droits de part 
8 c d’autre par des proteftations réci- 
proques (g). 

§• 3 - 

Des Droits de UMa’fon Electorale de Saxe 
fur les Fiefs des Comtes de Hanau & 
de Scbvvartziourg. 

C Es droits font fondez fur une Ex- 
pectative que la Maifon Electorale 
de Saxe a obtenue le 13. Août î 6x5. de 
l’Empereur Ferdinand il. qui lui fut con- 
firmée à Prague le 17. Septembre 1638. 
par l’Empereur Ferdinand III. (b) 8c 

qui 

(/) Kulpis, adMoz.amb. P.ll.t. 5. $. 36. p. 164. 
(g) Pfeffinger > ad Vitriar. à. I. §.13. lit. a. 
Struv. Dijf. de Ojficiij Saxon, p. 168. 

(h) Ceci eft tiré de Heldorff Dijfert. de Jure Ex~ 
fettariv. mtmb. 2. th. 16. où il rapporte à la fin ces 
Lettres d’Expe&ative » mais tronquées. Conful- 
tez Sprenger, Lucern. Seat. p. 331. Gaftel de Star . 
pitbl.Europ. c. 9- n. 107. f rankenberg , Ewop. Et • 
reld. Part. /. p. 264. 
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qui dans la Elite a été renouvellée de 
tems à autre (/). 



§■ 4 * 

Des anciens Différends de la Mai fou Elec- 
torale de S axe avec les Evéchez, de Mer- 
febourg & de Naumbourg , enclavez, 
dans fe s Etats , par rapport à la Jnr if- 
diction Seigneuriale. 

C Es Evêchez enclavez dans le Ter- 
ritoire de Saxe ont fouvent entre- 
pris dans les fiecles palîez de contefter 
l'Autorité Souveraine à la Maifon Elec- 
torale. Celui de Naumbourg en parti- 
culier fit paroître dans le 1 6. fiecle Es 
intentions à cet égard , lorfque le Cha- 
pitre élut pour Evêque un Gentilhomme 
de Mi (nie nommé Jules Pflug ; mais 
comme la choE s étoit faite à l’infçu &• 
/ans l'aveu de Jean Frédéric Electeur de 
Saxe, qui en étoit Seigneur & Protec- 
teur héréditaire , celui-ci le dépofa ; & 
fit élire Evêque par Luther un Théolo- 
gien de Wittenberg nommé Nicolas 
Ambfdorjf ( a ). Pjlug s'addrefia là-defîùs 

à 

( t ) Frankcnberg , c. I. p. 6 1 8. 

(a) Sleidan, L. 14. p. 39S . Hortleder, U&r/i. 
ihn dcr Jeurfchai Kjieges, Z.. 5. c. li. 14. 
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1 6 Les Interets Presens 

à l'Empereur & aux Etats de l'Empire» 

&c leur repré (enta fou prétendu droit. 

La Mai fon de Saxe de Ton côté remit 
le 17. Juillet 1741. une Déduction à la 
Diete de Rati (bonne , où les droits 
étoient amplement expliquez ( b ). Non- 
obftant cela l'Empereur accorda un Man- 
dement penal , portant ordre de depo- 
fer Ambfdorjf , & de rétablir PfïugjCo us 
peine d'encourir une amende de 100. 
marcs d'or. L'Electeur refula de s'y 
foumettre , & offrit de difcuter cette af- 
faire devant quelques CommilTàires Im- 
périaux en qualité d'Arbitres. Les choies 
demeurèrent en cet état julqu'en r 5 47. 
mais l'Eleéteur aiant été fait priîpn- 
nier cette année- là par l’Empereur dans 
la guerre de Smalcalde , Pfiug fut réta- 
bli dans l'Evêché à la faveur des ar- 
mes. t 

1 11 mourut en 1564. & l'Ele&eur Au- 
gufte de Saxe recommanda (on fils le 
Prince Alexandre ( c) , pour être choilî 
Adminiltrateur. La (ânté de ce Prince 
s'étant tout d'un coup affoiblie l'année 
d'après , le Chapitre s'obligea , que 
l'Evêché demeureroit à perpétuité af- 

feété ‘ 

(b) Cartel rapporte cet Ecrit, de Statu Publ. 

Europ. t. 17. $. g . p. 53 6. 

(c) Hoxtkdcu./.r.iz. *4. 1 j.jô, jS1j5.21.23, 
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feélé à lui 8c à Tes Defcendans mâles, de l’e- 
Commedans ce tems-là les Proteflans, ”^' D1 
particulièrement l’Eleéteur de Brande- 
bourg de même que d’autres Princes 8c 
Etats, s’emparèrent des revenus des Evê- 
chez&desCouvens; l’Electeur de Saxe 
ufà de la même liberté, 8c fit du conten- 
tement du Chapitreadminiftrer les affai- 
res Ecclefiaftiques par le Confiftoire , 

8c la Charge d’Evêque par un Surinten- 
dant qu’il établit avec des appointemens 
fixes. Après la mort de l’Eleéteur Chré- 
tien I. l’Adminiftration fut conférée à 
Augufle Duc de Saxe , fous la direction 
de l’Eleéteur Chrétien II, 8c enfuite à 
l’Eleéteur Jean-George I. (d ). 

. Il en a été prefque de même de l’E- 
vêché de Merfebourg. Sîgijmond de la 
Famille de Ltndenati , dernier Evêque 
Catholique, étant mort çn 1544, le Duc 
Augufle de Saxe fut pollulé Adminif- 
traceur ; mais s’étant marié il réfigna 
l’Evêché en 1548. à Michel Helbingen , 
Suffragant de Mayence. Treize ans après 
cet Evêché retourna à la Maifon de 
Saxe , qui en a confervé depuis la pof- 
fêfïion, de même que deNaumbourg, 
fous certaines conditions ftipulées par 

rapport 

(d) Frankenberg, Europ. HeroU . 
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18 Les Interets Presens 
rapport à laPofterité (e). Dans la fui- 
te l'Eleétëur J car -George I. a continué 
6c mieux affermi les droits de les An- 
cêtres fur ces deux Evêchez , par de 
femblables Capitulations , en faveur de 
la Pofterité mâle de fa Maifon. Il lui 
coûta plufieurs millions pour parvenir à 
ce but , quoiqu'il ne fut gueres appa- 
rent que les revenus de ces Evêchez 
pourraient jamais fuffire pour fon rem- 
bourfèment (/)! C'eft pourquoi il en 
difpofa aufTien 1 656. par Teftamenteii 
faveur de les fils (g) , les aflîgnantaux 
deux Cadets Chrétien 6c Maurice. Et 
quoique les Ducs de Saxe d'alors , com- 
me pofTeflèurs des Evêchez de Merfè- 
bourg 6c de Naumbourg en demati- 
dafTènt en 1660. l'Inveftiture devant le 
Trône Impérial -, ces Princes donnèrent 
néanmoins à leur Frere l' Electeur Jean 
George II. certains Renverfaux par rap- 
port à leurs Héritiers 6c Succefleurs, 
contenant, que cette Inveftiture immé- 
diate qu'ils avoient demandée , ne pré- 
judicierait jamais aux Eleéteurs deSaxe 
à l'égard de la JurifiliéHon Seigneuriale, 
non-plus qu'à leurs droits 6c titres fur 

les 

(e) Frankenbcrg , ibid. p. 244. 

(f) Ibid. p. 248. 

(g) Styrck. in Append- cautcl Teflatn. pttg. Z£, 
Sprcngcx, in Lneçrnâ Star, c, z. />. 174. 
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les deux Evêchez (b). Les Ducs Chré- 
tien de Saxe-Merfebourg , & Maurice- 
Guillaume de Saxe-Zeitz & de Naum- 
bourg , ayant prérendu enfuite en 1 691. 
Voix & Seance à la Diere de l'Empire , 
l'Eleébeur Jean-George JF s'y oppofa, 
& n'y voulut point con fentir,pour autant 
que cela tendoit au préjudice de (a Jurif- 
diébion Seigneuriale fur lefciits Evê- 
chez. La difpute s'échauffa ( : )j mais 
le Duc de Saxe-Naumbourg le termina 
bien-tbt en renonçant à fes vues Le 
"Duc Maurice-Guillaume de Saxe-Naum- 
bourg ayant embrafïe la Religion Ca- 
tholique , refîgna fon Bénéfice en ver- 
tu d'un Paéte fpecial qu'il avoir fait 
avec l'Evêché par rapport à fa Branche. 
Lè Roi de Pologne comme Seigneur 
naturel le revendiqua là-defïus , & y 
établit une Regence provifionelle. On 
a beaucoup parlé depuis de ce procédé , 
fans qu'il air pourtant paru à cet égard 
aucun Ecrit public, finon que quelques 
Particuliers ( kj ont fait naître la ques- 
tion 

(h) Frankenberg, d. I. p. 245.245. 

( i) Thuccl , Eleff. Jur. publ. c. 8. p. j 1 6. Gaftel, 
de Stutu publ. Eump. c. 17. p. 541. Hortleder Urf*~ 
(fieu der Teurfchen IÇrieges L. 5. c. z. 

( O H parut (ix Recueils d’Ecrits tant fur cette 
matière , que fur d’autres concernant les Interets 
de la Maifon Electorale. 
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10 Les INTERETS Presens 
tion , fi /’ Evêché de Naumbourg e'tolt un 
Evêché médiat 3 & fi S a Majejlé Polonoife 
avoit été en droit de le revendiquer fauf 
les r e [t r rations Ecclefiaftiques? Mais un 
habile Auteur a fort bien répondu à ces 
Ecrivains , qu'il n'étoit plus queftion 
de lecularifer l'Evêché de Naumbourg, 
comme étant déjà incorporé depuis 
plus d'un lîecle aux Etats de la Mai (on 
Ele&orale de Saxe , & fournis à là Do- 
mination : Que Sa Majefté comme Sei- 
gneur légitimé n'avoit fait que le re- 
joindre à les Domaines après la refigna- 
tion du dernier Adminiftrateur , làuf 
pourtant les droits du Chapitre , & au- 
tres anciens Privilèges; 8c que la relèr- 
vation Ecclefiaftique ne pouvoir avoir 
lieu dans le cas préfent , vu que ceia 
cauferoit des fuites également préjudi- 
ciables & contraires à P Article V. §. z y. 
16. du Traité de Paix. D'ailleurs les 
anciens Ducs de Saxe ont déjà lolide- 
ment prouvé lous l'Empereur Charles 
V. la dépendance de ces Evêchez , en 
reprélentant , 

I. Que ces Evêchez avoient toûjours 
été regardez comme failànt partie du 
Marquilàt de Mifhie 8c du Landgra- 
viat de Thuringe , 8c comme des Etats 
appartenans à la Maifon de Saxe. Et 
que dans le partage des Etats de ladite 

Maifon, 
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Maifon , ils avoient même été afïignez De l’E- 
à une de Tes Branches, fans que les 
Evêques s'y fuflenc oppofez, s'y étant 
au contraire volontiers conformez. 

II. Que les Evêques s'étoient trouvez 
aux Affemblées de#Etats en qualité de 
Prélats Saxons , 6c avoient publié & exé- 
cuté dans leurs Evêchez toutes les refb- 
lutions de la Diète Provinciale. 

III. Que les anciens Evêques avoient 
reconnu 6c publié les Reglemens 6c les 
Conftitutions Saxonnes , de même que 
les Edits des Ducs de Saxe , ordonnant 
à leurs Sujets de s'y foumettre eux- 
mêmes. 

IV. Que depuis fort long-tems les 
Ducs de Saxe avoient été regardez par 
les Evêques 6c les Chapitres, comme Pa- 
trons 6c Avocats. Que pour cela les 
Chapitres leur avoient notifié la mort 
des Evêques , de même que la prochai- 
ne Eleébion pour la concerter avec eux, 

& la faire tomber fur un fujet agréable 
à ces Princes ; 6c qu'après l'Eleétion ils 
les avoient priés de prendre le nouvel 
Evêque 6c le Chapitre en leur protec- 
tion. 

V. Que les anciens Evêques avoient 
donnée aux Princes de Saxe le Titre de 
Souverains , les appellant leurs gracieux 
Seigneurs. 

VI. 



. DiglitfàjJ bÿ Çfijgle 
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11 Les Intérêts Presens 

VI. Qu'au de-là de mémoire d'hom- 
me } les Evêques avoient fait les fonc- 
tions de Chapelains ou d' Aumôniers 
toutes les fois que quelque Prince de 
Saxe s'étoit trouvé aux Cérémonies fo- 
lemnelles de 1' Eglifc, & qu'ils avoient 
fervi de Confeillers & de Minières Sa- 
xons aux Cours des Rois & des Prin- 
ces Etrangers. 

VII. Que les droits de Pafîàge 8c de 
Convoi avoient été accordez auxPrinces. 

VIII. Que les Princes de Saxe n'a- 
voient pas permis aux Evêques de bat- 
tre de la Monnoie ; mais que ceux-ci 
avoient dû fe fervi r de la Monnoie de 
Saxe , 8c fè conformer aux Reglemens 
faits à cet égard. 

I X. Que les Evêques n'avoient jamais 
refufé de payer leur Contingent dans 
les Impôts 8c Contributions. 

X. Que toutes les fois que les Evêques 
s’étoient vus contraints par un Mande- 
ment pénal de payer immédiatement 
leur Contingent dans les Contributions 
de l'Empire , ils. avoient prié les Princes 
de Saxe leurs Seigneurs, de les en ex- 
cufer auprès de Sa Majeflé Impériale, 
8c de les faire décharger de ces Mande- 
mens, puifque leurs Perfonnes 8c Evê- 
chez appartenoienr fous la Domination 
d.e Saxe. 

XL 
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* X I. Que lorfqu'un Etranger avoit eu 
quelque prétention à la Charge des Evê- 
ques ou de leurs Sujets ou lorfque les 
Sujets en avoient formé contre les Evê- 
que , ou bien ceux-ci contre leurs Sujets, 
les Evêques s'étoient toujours addreffèz 
aux Electeurs & Ducs de Saxe, pour être 
Médiateurs ou Juges de toutes les Affai- 
res d'importance qu'ils n'avoient pu ajus- 
ter eux-mêmes. 

XII. Que de mémoire d'homme il 
n'avoit été fait mention defdits Evêques 
dans aucune Refolution de l'Empire, 
comme des autres Etats du Corps Ger- 
manique. Qu'à la vérité la Refolution 
de l'Empire de l'année 1 555- avoit été 
lignée par les Evêques de Milnie & de 
Merfebourg; celle de 1557. par lestrois 
Evêques de Milnie , de Merfebourg &c 
de Naumbourg; mais que cela s'étoit 
fait dans un tems de Troubles. AulTine 
le font-ils plus trouvez depuis aux Diè- 
tes de l'Empire ; deforte que pour le 
moins ils ont à préfent contre eux la 
Prefcription de plus d'un liécle , qui 
s'eft pâlie depuis la Publication de 
l'Ecrit Saxon dont je donne ici l'ex- 
trait. 



XIII. Que l'Evêque Sigtfmond de 
Merfebourg avoit déjà renoncé dans le 
XVI. {jécle à fon prétendu droit defîif- 
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24 Les Interets Presens 
frage en faveur du Duc Henri de Saxe , 
fon Seigneur, 

XIV. On a encore ajouté depuis à 
tous ces argumens : Que l’Eleéteur Jean 
George /. avoit polïèdé ces Evêchez de- 
puis 1624. jufqu'à fà mort, pleinement, 
tranquillement 8 c avec tous les droits 
de Souveraineté, 8 c qu’il en avoit dif- 
pofë en general par fon Teftament, 8 c 
particulièrement dans la fuite. 

X V. Que l’Eleéteur Jean George IJ. 
étoit convenu en 16/9. avec fes freres 
Chrétien 8 c Maurice par rapport à ces 
Evêchez , que S. A. E. s’y reforvoit la 
Jurifdiétion Souveraine & tous les 
Droits Seigneuriaux , par confèquent 
aufïi le droit d’armer, 8 c d’y lever des 
Contributions pour l'entretien des Trou- 
pes &c autres Impôts. 

Plufîeurs Ecrivains > 8 c particulière- 
ment l'Auteur de l’Ecrit intitulé , Motif 
& Rai fons, 8 cc. ont allégué contre ceci : 

I. Que l’Empereur Otb-n avoit fondé 
ces Evêchez , & qu’ainfl ils dévoient 
être préfumez immédiats. 

I I . Que l’Empereur Charles V. dans 
un Refcript addreffé à l’Eleâ:eur,&daté 
à Ratifoonne le 18. Juillet 1541. qua- 
lifioit ces Evêques , Etats vrais 8 c indu- 
bitables de l’Empire. Voici le palîàge : 
» Quoique les Evêques 8 c l’Evêché men- 

» tionné 
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* donné de Naumbourg ne dépendent 
» de perfonne que de Nous & du St. Em- 
v pire , & qu'ils foicnt compris dans Tes 
» Contributions generales , & ayent re- 
*» çu de Nous & du St. Empire, & con- 
» fervé jufqu’ici leurs droits Régaliens 
*» & leurs Immunitez, en vertu de quoi 
» ils font en poflèffion d'une libre Ad- 
» mini fixation des Affaires Séculières & 
" Ecclefiaftiques. Il eft pareillement in- 
« conteftable , que non feulement Nous, 
» mais aufli nos Prédecefïèurs les Em- 
« pereurs & Rois des Romains , avons 
» appelle 8c convoqué jufqu’à préfent 
» les Evêques de Naumbourg en qua- 
« lité de Princes du St. Empire , ayant 
» conftammentété regardez comme tels, 
» à toutes les Diètes de l'Empire qui fè 
» font tenues. Déplus nos Prédecefïèurs 
» 8c Nous, avons accordé aufilits Evê- 
» ques de tems en tems, 8c toutes les 
*> fois qu'il en a été befoin, l’Invefliture 
» de leurs droits Régaliens , confirmant 
•» en même tems tous leurs autres pri- 
« vilegcs , &c les reconnoiffant comme 
« Princes de l'Empire, fans que jamais 
» perfonne de quelque Rang ou Qua- 
« lité qu'il fut , ait formé le moindre 
»» doute à cet égard , ou s'y foit oppo- 
» le en aucune maniéré , &c. 

III. Que ce même Empereur avoit 

Tome XL B dit 
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1 G Les Interets Presens 
De i’E- dit expreülement dans le Mandement 
saxe. ° E pénal publié contre cet Ele&eur , & daté 
à Bruxelles le 5 . Octobre 1 545 . » Parce 
*> qu'il confie par les Aétes , que ledit 
» Jules a été formellement élu Evêque, 
» fuivant les Loix & Concordats , 8c 
»> conformément à l'ancienne coutume 
»» & à l’ufage établi dans l'Empire Ger- 
»> manique . & que de-plus il a été admis, 
*> agréé & confirmé comme tel par le 
m légitime Souverain. Vu auiïi que ces 
•> Prédeceflèurs les Evêques de Naum- 
» bourg ont été tenus & regardez par 
»» les précédens Empereurs 8c Rois des 
« Romains comme Princes de l'Empire, 
»» & ont reçu du St. Empire l'Invefèîture 
»» des Droits Régaliens & Séculiers pour 
» eux 8c pour l'Evêché , particulièrement 
m celui de prononcer Sentence de mort, 
m ainfi que le dernier Evêque Philippe , 
» a reçu de Sa Majefté Impériale 8c du 
» St. Empire fur le même pied que les 
» autres Princes ,1'Inveftiture 8c la Con- 
« firmation de ces droits Régaliens , 

» 8cc. 

I V. Qu'ils avoient figné tout comme 
les autres Etats de l'Empire les Refol u- 
tions de la Diète , nommément celles 
d'Augfbourg de l'année 1530. de Ra- 
fcifbonne en 1532. de Nurenberg en 
, XJ43. d'Aulbourg en 1548. 1551. 8c 

J 5SS- 
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i y f y. de Ratifbonne en 1 y 57. & d’Aug£ 
bourg en 157 9. 

V. Que Maurice 8 c Augufte mêmes 
comme Princes Directeurs , avoient ap- 
pelle Jules Evêque de Naumbourg aux 
Afièmblées du Cercle tenues à Juterbock 
& à Zerblt en 15-48. 1553. 1 yyy. 8 c 
1 yéy. & que particulièrement l'Evêque 
Jules Jean d'Elm , avoit député à l’Aflèm- 
blée du Cercle tenue en 15 5 5. à Zerblt. 

VI. Que l'Evêché de Naumbourg 
étoit expreffément compris dans, la Ma- 
tricule de l’Empire de l’année 1511. 
approuvée & confirmée par les Résolu- 
tions des Diètes tenues à Augfbourgen 
1551.$. (S3.& 15-66.$. 137. à Ratifbon- 
ne en 1576. §. 95). à Augfbourgen 1581. 
§. 64. 8 c à Ratifbonne en 1 594. §. iu. 

VII. Que dans toutes les Capitula- 
tions faites avec les Electeurs 8 c Ducs 
de Saxe , lors de l'Inftallation des nou- 
veaux Evêques , ils s’étoient refèrvé le 
Privilège de fè rendre aux Diètes de 
l’Empire , & de fournir immédiatement 
leur Contingent. 

VIII. Que l’EleCteur Jean George /. 
en cedant en 1 6 y 3 .à certaines conditions 
les Evêchezde Merlèbourg & de Naum- 
bourg à fes fils Chrétien 8 c Maurice , 
s'éroit fèrvi des termes fuivans : » Nous 
» nous refêrvons derechef la Superio- 

B z » rité. 
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De ï.’e- » rite, Souveraineté &c Autorité acquifê 
Saxe DE ” N. B. par une Population lég : ime , 
» ( par confequent point à titre d'Elec- 
»> teur ) de même que tous les Droits 
» Territoriaux qui y appartiennent , avec 
« celui de Séance 8c de Suffrage aux Dié- 
*» tes de l'Empire &: aux Afîèmblées du 
» Cercle, &c.Et plus loin : Gracieufèment 
»> cédé à certaines conditions, fçavoir 
« fans avoir refîgné , & en nous refèr- 
» vant la Supériorité & l'Autorité Sou- 
* « veraine de l'Evêché , de même que les 
»» Droits Territoriaux qui y appartiens 
» lient ou qui en refultent, fpécialement 
»» celui de Séance 8c de Suffrage aux 
« Diètes de l'Empire 8c aux Afîèmblées 
« des Cercles j 8cc. 

I X. Que la charge d' Avocat defclits 
Evêchez & le droit de Protection dont 
joüilToient les Electeurs de Saxe, avoient 
des bornes, 8c ne leur donnoientpas la 
Souveraineté. Qu'ils fervoient plutôt de 
preuves, que la JurifdiCtion Territoria- 
le appartenoit au Client, ou à celui 
qui a befoin d’être protégé , 8c point au 
Protecteur ; vû qu'à moins de cela, ce 
Titre feroit inutile 8c fuperflu, furtout 
puifque dans le cas préfènt la Charge 
a' Avocat ou de Protecteur des Evêchez 
mentionnez avoit été conférée en iy 54 . 
pour des raifons notoires à l'EleCteur 

Augujïe 



Digitized by Google 




s 

c 

a 

it 

r- 

i- 

es 

n-> 

:r.t 

ax 

ies 

lits 

jnt 

enc 

il* 

vie 

;’lâ' 

elui 

tau 

,<* 

COüt 

jrge 

ch- 1 

îf+ 

-teut 

$ 4 * 



des Pmss. de l'Europe. Cfr. /. 25) 
Augufte 8c à lès fucceiïèurs dans l’Elec- De l’e 
torac y & avoit pâlie à la Branche Al- ^*' DI 
bertine : Qu'il étoic remarquable que 
dans la confirmation des Patentes de 
Protecteur , accordée par l'Empereur 
Ferdinand 1. à l'exemple des précedens 
Empereurs 5 par laquelle ce Prince avoir 
ftatué de grolïès peines contre ceux qui 
pourraient y contrevenir , il étoit dit 
exprelîement : » Qpe le Prince Protec- 
» teur , toutes les fois qu'il en leroit re- 
»> quis par l'Evêque , le maintiendrait 
« dans les droits , & N. B. n'abuferoit 
w point de cette Protection pour s'arro- 
« ger quelque Pouvoir ou Autorité ; mais 
»» qu'il en ferait un ulage conforme à 
» la nature & au vrai fens de la Pro- 
»> teCtion 3 &c. » Quec'étoit fur ce pied 
là & aux conditions mentionnées , que 
ledit Electeur avoit accepté pour lui & 
pour les Succelïèurs , la Charge de Pro- 
tecteur héréditaire, & qu'ainii ces der- 
niers y étoient abfolument obligez par 
la Convention , & n'y dévoient contre- 
venir en aucune maniéré. Que pour la 
même raifon le Célébré CarpZjOvv , (a) 

B 3 Con- 

(ci) Elelforatiim Sttxonin asm nominxmus , ■ exclu- 
fis ib hoc volumus Epifiopntus illos très Mijhenfetn , 

Ma rtisb u rgenfem , & Nnumburgenfem , cjuos Sercnif. 
finms Sttxonidc Elcctor , non ut Eleclor , vet Prtncepi 
S-ixonia , fei ut Epifcopus > vel ut Airninijlrntor jure 

pojjidcr 
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Concilier de l’Ele&eur Jean George 1. 
dilbit dans Ton Proceffus Jurïs : » Quand 
» nous parlons de l’Eleétorat de Saxe , 
« nous n'y comprenons pas les trois 
» Evêchez de Mifnie , de Merfebourg 
» & de Naumbourg , que le Sereniilîme 
» Electeur de Saxe polfede, non pas en 
» qualité d’Eleéteur ou de Duc de Saxe, 
» mais comme Evêque ou Adminiftra- 
•» teur par un droit fpécial. Item ( b ) ,les 
»» Habitans des Evêchez ne font pas fu- 
»> jets de l’Eleéteur entant qu’Eleéfceur : 
»» Car quoique le Sereniilîme Electeur 
9 » de Saxe exerce toute forte de Jurif- 
»> diétion dans lefdits Evêchez, il n’y eft 
»» pas autorifé comme Electeur , mais 
»> comme Evêque ou Adminiftrateur , 
s> qu’il reprefènte dans l’Evêché &c dans 
j» le Chapitre. Item : (c) Tout le monde 

« fçait 

fêffidct fpectali. Catpzo?. Proceflf. Jur. tit. 2. art. 2. 
$. 1. v. 9- P- 4 <s - 

( i ) Subditi Epijcopanmm , Elefloris » qua ralit , 
fubditi haud fine. Èt(i enim Serenijfimus Saxonit Ele- 
Ber in Epifcopatibus Jurifdiflioncm exercer , at rumen 
hoc ipfonon Eltflorit fed Epifcopi , vel Adminijlrarorit 
nomincfacit , quem in Epifiopatu & Capitulo repra- 
fentât. V. II. & 12. 1 . C. 

(c) Qui s nefiic Epifcopatus illot fcudalitati Cafarit 
addiflos effi , undè & ab Imperatoriâ Majefiate in 
feudum recognofcuntur ; «pu* exemtio efficit ut non am- 
plius in territorio Elefloris fiti cenfeantur > quia in ef- 
fet fl u paria funt : locum effe exemptum t vel ejft extra 
ttrriterium. v. 13. p. 47. 
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»» fçait que ces Evêchez relevent de l’Em- 
»> pereur , &c que Sa Majefté Impériale 
»» les reconnoît comme Fiefs. Et c'eft à 
» caufe de cette exemption qu'ils font 
»» cenfez n'être plus limez dans le Terri - 
*> toire de l'Electeur ; parce qu'en effet 
»» c’en: le même , qu'un endroit foie 
»* exempt, ou litué hors du Territoi- 
»> re. 

X. Qu’on avoit toujours appelle au 
Gonleil Aulique ou à la Chambre de 
l’Empire , des Sentences prononcées &c 
publiées par les Chancelleries des Evê- 
chez. 

#X I. Qu'il paroifloit par le Decret de 
la Commillîon Impériale du 1 z. Février 
1708. que S. M. le Roi de Pologne, 
comme Electeur de Saxe , avoit déjà 
forcement appuié en 1698. les Inftances 
faites par le Duc Maurice-Guillaume , 
pour obtenir le Droit de Suffrage aux 
Diètes de l'Empire, tant pour elle-même, 
que pour ces Héritiers & Succeflèurs 
dans l'Ele&orat. 

XII. Que les Adminiftrateurs avoient 
toujours reçu de Sa Majefté Impériale 
l'Inveftiture des Droits Régaliens & 
de la Juftice Souveraine , comme il conf. 
toit fuftifammenc par les Lettres d'In- 
féodation accordées ci-devant, & que 
fur ce pied-là le Duc Maurice avoit dé- 
fi 4 mandé 
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de l’e- mandé & obtenu en 1660. l’Inveftiture 
SST ^ evanc Trône Impérial. 

XIII. Que les Empereurs avoient 
confirmé aux Evêques & aux Adminil- 
trateurs leurs anciens Privilèges 
* • XIV. Qu’il y avoir encore des Quit- 
tances des Contributions fournies à 
l’Empire en argent & en Troupes. 

XV. Que l’Evêque Jules avoit obtenu 
de l’Empereur Ferdinand /. des Lettres 
de Protection, 8c que le même Empe- 
reur avoit déclaré le 25. Juillet 1559. à 
l’Electeur Augufie : » Que ce droit de 
>» Protection appartenoit à chaque Elec- 
»> teur 8c Duc de Saxe , pour maintenir 
»> l’Evêque ou l’Adminiftrateur de l’E- 
*» vêchéj-comme Prince de l’Empire, 8cc. 
» dans tous fes Droits Régaliens , Pri- 
»> vileges & Immunitez , & pour ne 
»> pas fouffrir qu’il fut troublé ou inquie- 
»> té par rapport au Rang qu’il tenoit 
» dans l’Empire ; mais afin de le lui con- 
» ferver , 8c ne point entreprendre de 
w le démembrer du Corps Germanique. 

XVI. Que l’Evêque Jules avoit été 
efficacement protégé en Juftice par l’Em- 
pereur, 8c qu’ainii la Maifon de Saxe 
avoit perdu fon prétendu droit in coti- 
tradiciorio. 

XVII. Que le Teftament de l’E- 
lecteur Jean George J. portoit ces ter- 
mes 
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mes exprès : » Et afin que Nos deux 
» fils 6 c leurs Heritiers mâles 6 c Iégi- 
»» times loient d'autant plus alïùrez de 
*» la tranquille pofièfïion de ces Evêchez, 
»» Nous tâcherons d'obtenir de notre 
» vivant la réfignation & ceffion du 
» Chapitre 6 c des Chanoines , par des 
*» Préfens que Nous leur ferons , ou du 
»> moins d'afïurer à perpétuité la Poftu- 
» îation à leurs Directions 6 c â leurs 
m » Defcendans mâles. Si cependant après 
” la mort des Ducs Chrétien 6c Maurice, 
» la Poftulation ne fe fit point en faveur 
»» de leurs fils ( quoique nous nous fla- 
« tions du contraire , non feulement 
** parce que lefdits Evêchez font fituez 
» dans notre Territoire 6 c joüiflènt de 
» notre Protection , mais aulïî parce que 
»i ci-devant nous avons rifqué 6 c hazar- 
»> dé pour l'amour d'eux: , nos propres 
*> Etats & Sujets , même la vie 6 c tout 
*» notre bonheur, 6 c fait des fraix im- 
» menfes tant pour foutenir la guerre, 
» qu'autrement , qu'ils font obligez de 
. 3» reftituer ) mais en faveur de quelqu’au- 
33 tre , notre fils le Duc Jean George 
» comme Electeur , s'efforcera conftam- 
» ment rie le prévenir 6 c de l’empêcher 
33 à tems par tous les moyens jutes 6 c 
» poflîbles * indépendamment de quoi 
» nofdits fils les Ducs Cbreùen 6c Mau- 

B s » rice ' 
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de i’e- » riceSc leurs Defcendans , auront foin à 

sIxe DB w ^ eur t0Lir v * vre en bonne harmo- 
»» nie avec le Chapitre , pour s'allùrer 
» par-là de la Population pour eux 8c 
w pour leur pofterité. Mais dans le cas 
» inefperé dont il eft fait mention ci- 
v deflus, notre Prince Eleétoral & lès 
*» Heritiers , s'accommoderont avec ceux 
** des Ducs Chre'tien 8c Maurice par rap- 
» port à leur entretien ,ainfî que cela le 
»> pratique dans toutes les Maifohs Elec- 
»» torales 8c autres. AufTî-tôt donc que 
» nos trois fils prendront polîèlïion des. 
*• Etats que nous leur avons allignez ,1e 
» Prince Electoral déchargera de bou- 
» che ou par écrit les Sujets de les fre- 
» res, & réciproquement les Ducs Chre- 
»> tien 8c Maurice ceux du Prince Elec- 
» toral 3 ainlî que les deux Cadets le fe- 
« ront aullî mutuellement , du Serment 
» de fidelité & de route obligation 8c de- 
» voir , par où ils leur étoient attachez, 
» & leur enjoindront de prêter duëment 
8c félon la coutume , hommage à leur 
w Seigneur 8c à fes Defcendans mâles 8c 
» légitimes, de s'attacher toujours à lui, 
s» 8c de lui demeurer obéïlfans , fideles. 
**8c fournis , comme à leur légitime 
» Eleéteur 8c refpeélivement Souverain; 
a> fans que pourtant cela puilîè préjudi- 
cier ou. faire tort aux Inveftitureséven- 

» tuel- 



Digitized b; 



* 



i Google 




DES PUISS. DE l’EtTROTE. Ch J. $$ 

** tuelles , aux Droits de familles , ni aux de i r E- 
•» Pades héréditaires , non-plus qu'au “^‘ DB 
w iecours , à la bonne & étroite intelli- 
w gence , à l’aiïiftance 8c à l’aife&ion 
» fraternelle qu'ils devront conftam- 
« ment entretenir entre eux avec une fi- 
» délité inviolable. Les Ducs Chrétien 
• » & Maurice fe chargeront aufli d’une 
»» partie des dettes contra&ées üur les 
»> revenus de la Chambre pour autant * 
» que leurs Evêchez , Etat , Bailliage & 

»» 8c Villes feront taxez y devoir con- 
» tribuer , 8c ils payeront autant qu’il 
*> eft poflible leur Portion en certains 
•» TermeSjOu s’accommoderont là-deflus 
»» avec les Créanciers. Ce que nous avons 
» réglé par rapport à l’entretien de nos 
»» trois fils les Ducs Augufte , Chre'tïen 8c 
» Maurice ; & à l’égard des Etats aflignez. 

» aux derniers , doit être entendu de la 
» forte , que la Députation aux Diètes 
» de l’Empire , aux Convocations du 
» Cercle 8c aux autres Aflèmblées pu- 
» bliques , Ce fera par le Prince Eieélo- 
»> ral (eul , &c. 

XVIII. Qu’ainfî les Evêchez Saxons 
étoient inconteftablement des Evêchez li- 
bres 8c immédiats de l’Empire. Mais 
que quand même ils ne le feroient pas y 
la réfèrvation Eccléfiaftique s’étendoit 
auflî fur les Evêchez médiats a & que 

B 6 toute 
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De e’e- toute dilpute là-deftus le trouvoit ter- 
mer . le minée par le Proverbe commun qui nous 
Saxe ” défend de diftinguer quand la Loi ne 
diftingue point , par où cette diftindtion, 
avorton d'une cervelle creule, Le trou- 
voit entièrement détruire. 

XIX. Qu’il ne paroiftoit point par 
les premières Négociations, que les Etats 
Catholiques eu dent eu en vue de faire 
quelque reftriétion à cet égard; mais 
que le §. 1 8. de la Paix de Religion étoic 
‘conçu en termes generaux, que voici :• 
» Si quelque Ecclehaftique, &c. Item : Si 
« quelque Archevêque, Evêque ouPré- 
» lat , ou bien quelqu’autre Perfonne Ec— 

» clefiaftique,&c. » Que le Chancelier 
Burchard fai foi t voir en plusieurs en- 
' droits , que l’intention de tous les Ca- 
tholiques étoit de donner plus d’étendue 
à la choie , & non pas de la reftreindre ; 

& qu’il n’étoit aucunement probable 
qu’on eût changé d’avis à cet égard y , 
vu le préjudice que cela eau ferait à plu- 
fieurs Evêchez médiats Catholiques , lî- 
tuez dans des Etats Proteftans. Déplus ,. 
que de tout ceci , & du droit de Réa- 
llocation accepté par le Corps Evangé- 
lique, il s’enfuivroit, que fuivant la 
nature du Talion par rapport à la Re- 
fervation Eccleliaftique , on en devoir 
faire autant aux Proteftans^ deforte qu’il 
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n'y auroit aucune différence entre des de l’e- 
Evêchez médiats 6c immédiats : Car fui- e ’ &B 
vant la réglé , quand deux Parties con- 
tradtent fur quelque article du Droit , 
même lorfquec'eft pour y faire du chan- 
gement, ce qui y eft dit à l'égard de 
l’une , a auffi lieu par rapport à l’autre. 

XX. Que le Traité de Weftphalie 
continuoit d'obferver cette généralité, 

6c devoir être cenfë avec juiüce de s'y 
être conftamment attaché , jufqu'à ce 
qu'on eût prouvé clairement le con- 
traire. 

XX. Que le Duc Maurice -G mil dume 
ayant embrafle la Religion Catholique , 
avoir du réfîgner l'Evêché de Naumbourg 
àcaufè de la Refèrvation Ecclefîaftiquc, 

6c qu'ainfî il étoit jufte de dire ici : Quod 
qui [que juris in alterum ftatuerit, &c. , 

Malgré tous ces argumens il s'eft trou- 
vé d'autres Ecrivains , 6c particulière- 
ment L'Auteur des P en fcc s libres fur les 
raifons & les motifs publiez, en dernier* 
lieu 3 &c. qui les ont (olidement réfutez, 
de leur propre chef, en objectant: 

Au I. Que la fondation d'Othon dont Repii- 
on ne vouloir pas examiner la folidité, ^ uc ‘ 
n’étoit pas à beaucoup près un argument 
fufïifant pour prouver l'état immédiat 
des Evêchez. Mais que perfonne n'igno- 
roit que cesEvêchezétoientfïtuez dans 

le 
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le Territoire des Marquis de Milnie. 
Que le Pape Sixte V. même marquoit 
expreflement dans une Bulle de Pannée 
1476. que les Evêchez Saxons , &c par- 
ticulièrement celui de Naumbourg ap- 
partenoient au Territoire & fous la Do- 
mination des Ducs de Saxe, donnant 
en même tems aux Ducs le pouvoir de 
difpolèren certaine maniéré des Statuts» 
ce qui étoit une preuve évidente de la 
Souveraineté que les Ducs de Saxe exer- 

Î roient déjà alors dans cet Evêché. Que 
e Duc Guillaume avoir été appellé en 
145 3. le Gracieux Seigneur de PEvêque» 
& que dans une ancienne obligation de 
Pan 1467. il étoit expreflement nommé. 
Souverain de PEvêché; & quoique les 
Evêques euflènt toujours été élus cano- 
niquement & fans interruption , que fa- 
mais nouvel Evêque avoir oie prendre 
en main PAdmimftration de PEvêché » 
avant que le Souverain n J eat approuvé 
PEledion faite , & déclaré que le fujet 
lui étoit agréable. Que les Evêchez 
avoient conftamment reconnu les Elec- 
teurs & Princes de Saxe comme leurs 
Souverains, & que notoirement iis le 
trouvoient marquez lur les anciennes 
Liftes des Etats du Païs, ayant aufli été 
regardez comme tels dans les Partages 
des Etats dans leiquels ils avoient été 

com- 
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compris de même que dans les Unions de l’E- 
Hereditaires , 8c autres Aétes de cette 5 ^^°* 
nature , 8c en cette qualité appeliez à 
toutes les Adtmblées des Etats du Pais. 

Qu’ils comparoifloient encore aéluelle- 
ment à toutes les Diètes Provinciales , & 
y avoient Voix & Scéance parmi les au- 
tres Prélats, Comtes & Seigneurs du 
Pais. Que les Ordres 8c Reglemens des 
Electeurs de Saxe avoient été expediez 
aux Evêchez tout comme aux autres 
Etats du Pais , 8c qu’ils y avoient été • 
publiez de même , & qu’au relie les Ducs 
de Saxe y avoient exercé tous les Droits 
Régaliens , particulièrement ceux de la 
Guerre &c de la Paix , ceux des Collec- 
tes & des Convois , ceux qu’on entend 
par Subi} mut jura Sacrorum ? 8c dautres. 

Que jamais Évêque de Naumbourg n’a- 
voit afFeété ces Droits , & que l’Evêque 
Tneodorlc ayant entrepris en 1 x 59 . de 
fortifier la ville de Zeitz, le Marggrave 
Henri s’y étoit oppofe, 8c en avoir fait 
démolir tous les Ouvrages. 

Au II. & III. Que dans ce tems-là 
il n’avoit pas été queftion de fçavoir , fi 
l’Evêché étoit médiat ou immédiat ? 

Mais plutôt , fi t’Eleéteur Jean-Frederlc 
étoit en droit d’annuller l’Eledrion fai- 
te par le Chapitre en laveur de l’Evêque 
Jules , 8c d’en nommer un autre à fia 

place 
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de l’e- plrce fans le concours & contre la vo- 
1 axe. DE l° nt é du Chapitre. Que l’Evêque Jules 
même avoir tâché dans une Requête de 
prouver amplement , qu’il n’avoit jamais 
fervi contre la Maifon de Saxe > ni rien 
entrepris au préjudice de les Droits. 
Qu’il auroit pu le dilpenferde le jufti- 
fîer là-delfus , s’il n’avoit pas reconnu 
les Droits de la Mailon de Saxe fur l’E- 
vêché. Que l'Empereur Charles V. même 
avoir eu principalement en vue dans les 
Relcripts & Mandemens alléguez , l’E- 
ledtion Canonique de l’Evêque Jules , 
fans avoir eu l’intention de préjudicier 
par-là en aucune maniéré aux Droits 
qu’avoit la Maifon de Saxe fur l’Evêché. 
Que d’ailleurs l’Eleéteuf Jean-Frederic 
avoit fait en 1546. des reprefentations 
contre ce Mandement pénal > pour en 
demander la Caflàtion , ou du moins 
la Sufpenfion ; deforte qu’on ne pou- 
voir pas dire, que les chofes en étoient 
demeurées-là , vu que l’Eleéteur Jean- 
Frederic avoit conftamment refufé de 
îeconnoître ledit Jules comme Evêque 
de Naumbourg. Mais que les Affaires 
ayant changé de face après la Bataille 
de Muhlberg , l’Eleéteur Maurice , qui 
d’ailleurs ne s’étoit jamais oppofé à l’E- 
vêque Jules y n’avoit pas fait difficulté 
de le mettre en pollèffion de cet Evêché, 

quoi- 
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quoiqu’au refte il ne le fut point relâ- 
ché fur les Droits de la Maifon Eleéto- 
rale à cet égard , ayant fait protefter fo- 
lemnellement aux Diètes de l’Empire 
tenues en 1547. & 1548. contre le pré- 
tendu Suffrage , ainfi que l’Electeur Au- 
gufte avoir encore fait en 1556. 

Au IV. Qu’à l’égard du Droit de 
Suffrage des Evêchez Proteflans , aux 
Diètes de l’Empire , l’Article V. §. 2r. 
du Traité de Paix ( où il n’étoit môme 
parlé que des Evêchez immédiats , de- 
forte qu’en tout cas celui de Naumbourg 
ne pourroit pas s’en prévaloir ) vouloir 
qu’on examinât, fi avant les troubles 
ae Religion ils avoient joui de ce droiç. 
Et qu’ainfi on n’auroit pas du palïèr en- 
tièrement fous filence une Epoque fi dé- 
cifîve , ni argumenter frivolement en 
faveur de la préten ' uë indépendance , 
parce qui s’étoitpafle pendant les Trou- 
bles de Religion, malgré les oppofitions 
des Etats Proteftans, particulièrement 
de la Maifon Electorale & Ducale de 
Saxe, & qui par des sefolutions pos- 
térieures de l’Empire & par les Traitez, 
avoit déjà depuis long-tems été enfeveli 
dans un éternel oubli. Qu’on ne trou- 
voir point, qu’avant le tems mention- 
né & avant l’Election de l’Evêque Jules , 
aucun Evêque de Naumbourg eut eu de 

memoi- 
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De l’E- mémoire d’homme Voix &Scéance aux 
saxe. DE Diètes de l'Empire. Que quoique l’Ad- 
miniftrateur Philippe , qui étoit en même 
rems Evêque de Freilingue, s’étoit ligné 
Adminiftrateur de Naumbourg dans 
quelques Refolutions de l’Empire, il 
n’avoit point affilié aux Diètes en cette 
derniere qualité, mais comme Evêque 
de Freilingue Que lorfque l’Empereur 
Charles P. appellaen 1540. les Evêques 
Saxons à la Diète de l’Empire , il pria 
l’Eleéteur Jean Frédéric & le Duc Henri , 
de vouloir bien lui faire le plaffir de le 
permettre pour cette fois- là , parce qu’on 
devoit délibérer liir des matières de Re- 
ligion, lur lelquelles il convenoit de 
confulter principalement les Evêques, 
offrant de leur donner une Déclaration 
par écrit , munie de fon Sceau , pour 
fureté que cette requilîtion ne cauleroit 
aucun tort ni préjudice aux Droits de la 
Maifon de Saxe. Que l’année fuivante, 
fçavoir en 1541. toute la Mailon Elec- 
torale &: Ducale de Saxe, avoit fait con- 
jointement des lolides repréfentations 
concernant Ion droit de Souveraineté fur 
les Evêchez de Milhie , de Merfebourg 
ôc de Naumbourg,par unEcrit que Hort- 
leder rapporte. Qu’on y trou voit entr’au- 
tres , qu’il étoit tout-à-fait inoiii , que ja- 
mais Evêque de Naumbourg eût eu de 

mémoi- 
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mémoire d'homme Voix& Sceanceaux de l’e- 
Diétes de l'Empire , comme les autres “^ ,DB 
Etats du Corps Germanique. Que ce- 
pendant la diipute n'avoit alors pas en- 
core roulé fur Naumbourg , mais fur 
les Evêchez de Mifnie 8c de Merfebourg. 

Que ce qui s'étoit pafle dans la fuite par 
rapport à l'Ele&ion de l'Evêque Jules , 
n'avoit encore jamais été allégué par les 
Proteftans comme un exemple; & qu'il 
fèroit très-abfurde, de vouloir feregler 
en matière de Religion , ou en d'autres 
Affaires Ecclefïaftiques , principalement 
par rapport aux Evêchez , fur ce qui s'é- 
toit fait alors au milieu du defordre 8c 
des Troubles de Religion. Que d'ail- 
leurs il s'agiffoit ici moins du Droit de 
Suffrage aux Diètes de l’Empire , que 
de la Souveraineté. Que les Electeurs 
Maurice 8c Augufie avoient foutenu cel- 
le-ci à l'égard de l'Evêché de Naum- 
bourg, même du tems de l'Evêque Ju- 
les. Qu'ainfî la fignature d'une ou de 
deux Refolutions de l'Empire ne fufE- 
foit pas pour prouver l'Indépendance 
d'un Evêché : A plus forte raifon , qu’il 
étoit encore incertain, de quelle manié- 
ré cette fignature s'étoit faite , 8c fi elle 
fe trouvoit dans l’Original ; parce que 
le grand nombre de fautes qui s'étoient 
gliflees dans les Refolutiôns imprimées 



Digitized by Google 



De l’E- 

lECT.L'E 

Saxe. 



44 Les Interets Presens 
de l'Empire . & les plaintes des Etats 
par rapport aux fignatures , étoient allez 
connues. Qu'il étoit même arrivé plus 
d'une fois , qu'on avoit dû biffer le nom 
du Miniftre de quelque Evêque, placé 
parmi les autres fignatures au bas d'une 
Refolution de l'Empire , ainfi que cela 
s'étoit fait en 1 541. par rapport à celui 
de Merfebourg. Qu'on palloit fous fa- 
ïence le changement arrivé dans les 
Affaires de l'Evêché de Naumbourg 
après la mort de l'Evêque Jules ; & qu'ain- 
fî il n’étoit pas queftion de fçavoir , fi 
dans ce tems-là Naumbourg avoit été 
un Evêché immédiat de l’Empire , quoi- 
que cela même ne put jamais être prouvé; 
mais fi a&uejlement , & dans la Conf- 
titution préfente où il fe trouve depuis 
la Paix de Religion par les foins de l'E- 
leéteur Augufle , il pourrait être regar- 
dé comme un Evêché immédiat . 

Au V. Que la Convocation aux Af. — 
femblées des Cercles tirait encore moins 
à conféquence , vu qu'on y avoit aulli 
appellé les Evêchez de Brandebourg , 
d ' Havel b erg &: de Le bu s. Que Jerome 
Evêque de Brandebourg,avoit même 
ligné en iyzi, la Refolution de la Diè- 
te de l'Empire 'tenue à Worms , Sc le 
Plénipotentiaire de l'Evêque de Lebtis 
celle de l'année 1544. mais que nonobD 

tant 
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tant cela l'Eleéteur de Brandebourg 
avoir prouvé en ij6f. que ces Evêchez 
étoient médiats , & qu'anciennement les 
Evêchez Saxons navoient pas été de 
meilleure condition que ceux-là. Qu'au 
relie la Refolution de l'Aflèmblée du 
Cercle de 144Z rendoit témoignage de 
la Confîdération que ces Evêchez s'y 
étoient déjà acquis dès-lors , 8c des 
Exemptions que les Electeurs de Saxe 
& de Brandebourg leur accordoient en 
effet dans ce tems-là. Mais que depuis 
il n'en a voit pas été de même , 5c que 
dans la fuite ces Evêchez iï*avoient plus 
été appeliez ni admis aux Affemblées 
des Cercles. 

Au V I. Qu'il ne faifoit rien à l'Affai- 
re j que l'Evêché de Naumbourg eût été 
nommé dans la Matricule de l'Empire 
de l'année iyzi. & dans le §. 10 . du 
Reglement du Tribunal de la Chambre 
fait à Confiance en ijzz. Que dans ces 
mêmes Documens on trouvoit tout au- 
près fpecifiez les Evêchez de Brande- 
bourg , d'Havelberg 5c de Lebus , quoi- 
qu'ils n'eufîènt jamais été Evêchez im- 
médiats de l'Empire, non-plus que ceux 
de Saxe. Que d’ailleurs il étoit confiant, 
que la Matricule ne prouvoit point un 
Etat de l'Empire, vu que plu fîeurs Etats, 
qui notoirement reconnoiffoient la Sou- 
verai- 
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46 Les Interets P^esens 
veraineté d'un autre Prince , y avoient 
été pareillement nommez ; ôc qu'il étoit 
connu , que les Evêchez Saxons ne fè 
jtrouvoient point fur les precedentes 
Liftes des Contributions de l'année 
ij 1 8. comme auftî que la Maifon Elec- 
torale s'étoit déjà plaint dans ce tems- 
îà de la Matricule de l'année 1511. par- 
ce qu'on y avoit inféré par inadverten- 
ce ces Evêchez & quelques autres Etats 
dépendans de la Maifon de Saxe. Que 
pour cela ils fe trouvoient auftî dans les 
Liftes poftérieures , c'eft-à-dire , dans 
celles de 1524. ôc 1548. de même que 
dans la demiere de 1654. au nombre 
des Etats exempts. 

Au V 1 1 . Qu'on avoit été mal infor- 
mé en avançant , que dans toutes les 
Capitulations , l'envoi aux Diètes de 
l'Empire , & la Contribution immédiate 
des fecours, fè trouvoient expreflement 
ftipulez, vû que cette Claufe étoit en- 
tièrement omifo dans plusieurs Capitu- 
lations, Ôc reftreinte dans les autres à 
l'ancien ufage , & à ce qui s’étoit pra- 
tiqué jufqu'aiors. Que la Maifon Elec- 
torale de Saxe ayant poflèdé l'Evêché 
depuis plus de deux fiécles , ôc les Evê- 
ques ou Adminiftrateurs ayant été pri- 
vez depuis un tems immémorial du Droit 
de Sumrage aux Diètes de l'Empire, il 

étoit 
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étoit aile devoir, en quel fens il falloir 
expliquer ces paroles , . ùnfi que cela, s’efl 
pratique' anciennement 8c jufqu'a pre'fent. 
Qu'au relie les Droits Souverains de la 
Maifon Electorale de Saxe avoient été 
très-exprellement Itipulez 8c refervez 
dans toutes les Capitulations, par où 
tout ce qu'on pourrait alléguer de con- 
traire à ces Droits avoir été prévenu 8c 
infirmé. 





Au VIII. Qu'on doutoit que dans 
l'Inltruétion donnée par l'Eleéleur Jean 
George /. 8c dans l'Aéte d'Extraélion de 
l'année 1653 . on pût trouver la Claule 
rapportée, puifqu'il étoit notoire que 
cet Eleéleur avoit eu des fentimens tout- 
à-fait contraires par rapport aux Evê- 
chez, fuivant lefquels il n'avoit jamais 
prétendu d’avoir de ce Chef Voix 8c 
Sceance aux Diètes de l’Empire , ni ju- 
ger à propos d'en demander l’Invelti- 
ture. Mais qu'en tout cas cette Refer- 
vation étoit fuperfluë,&n'y pouvoir avoir 
été inlèrée que pour empêcher le Duc 
Maurice de s’arroger contre les inten- 
tions de l'Eleéleur , quelque droit au 
préjudice de la Souveraineté de la Mai- 
îbn Electorale de Saxe ; ou dans le mê- 
me lèns qu'il falloir expliquer les palîà- 
ges rapportez de Carpz,ovv , concernant 
un Territoire fubordonné. Que cepen- 
dant 
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Et i’e- dant on ne convenoit de rien de tout 

Saxe!° E cec * P our k P re ^ enr - 

Au I X. Qu’à l’exemple de plulîeurs 
autres cas femblables dans l’Empire , le 
Droit de protection de la Maifon Elec- 
torale de Saxe , ne préjudicioit point à 
fa Souveraineté , de même que l’Empe- 
reur ne perdoit rien de lès Droits lur un 
Evêché ou Couvent immédiat, en le 
prenant encore lous fa protection Ipe- 
ciale. Que le Jnrilconlulte Saxon Carp- 
mw , qui éroit aulli Chanoine des Evê- 
chez en queltion, ne leur attribuoit 
dans les palTàges alléguez , pour peu 
qu’on les examinât avec attention , 
qu’une JurifdiCtion ordinaire & fubor- 
donnée à la Supériorité Territoriale, & 
tout au plus un Territoire abulivement 
appellé de ce nom , ou un certain Dif- 
triCt , dont la Conftitution differoit en 
quelque maniéré de celle des autres Etats 
de l’EleCtorat de Saxe. Qu’il étoit évi- 
dent par plulieurs autres palTàges du 
même Jurifoonfulte , que c’étoit-là Ion 
intention , & qu’au refte il avoit adju- 
gé lui-même à la Maifon Electorale de 
Saxe tous les autres Droits Territoriaux 
ôc la Supériorité dans les Evêchez , les 
reconnoilîànt ainli comme Evêchez mé- 
diats. Qu’il difoit clairerctent dans fon 

Pro- 
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Procejfus Jur/s : » (a) Que ces Evêchez 
»» qui s’appellent Electoraux, font fituez 
« dans le Territoire des Electeurs de Sa- 
» xe î 8c qu’ainfî le SereniiTime Electeur 
»» de Saxe y prétend en cette qualité 
»> avec rai Ion les Droits Territoriaux , 
» quoiqu’il n’y exercé point la Jurifdic- 
»» tion comme Evêque : Vu qu’il elt a£ 
*» fez ordinaire de voir un même Païs 
« lujet à la Domination de plufieurs 
» Seigneurs , l’un y ayant les Droits Ter- 
»» ritoriaux , & l’autre la JurifdiCtion. 
D’où il inferoit : « Qu’un Bannilîe- 
•» ment fait des Terres Electorales de 
«Saxe, s’étend fur ces Evêchez aulll- 
*» bien que lur les autres Provinces in- 
« corporées à l'EleCtorat >» . Et dans un 
autre endroit :(£)«* Celui qui eft do- 

» micilié 

(a) Epifcopatus ho/ce ElcBorales dici , Jitofque illot 
ejfe in Territorio Elefforum Saxonia ; ideoque jur a 
territorialia Jibi mérité vin die are Sereniflimum Elec- 

■ torem Saxonia > quà talem in Epifcopatibus illit > licee 
jurifdittioncm ut Epifcopus ibidem exercent , Jiquidem 
novum non fit tandem Provinciam pturium Dominant 
farigari > nlio fcilicet jura territorialia , nlio Jurif- 
Ai&ionem Jibi vindicnnte. Ex quo infert > rcltgaeio - 
ne m ex terris Eleiforalibus Saxonicis faftam > etiam 
ad Epifcopatus illos non minus quam ad alias Prtrvin- 
tias Eleftorarui incorporât ns extendi. Tit. II. Art. Z . 
No. zo. 

(b) Atqui in terris Sereniflimi Snxonix Eletforit 
ftjfcffionatus quoque efh , qui in Epifcopatibus Saxoni- 
tis bona poffidet , licet intuitu diverfét JurifdiiHonis • 
Sereniffimum Eltttorem > non quà talsm > fed quà 

Tome XL C 
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50 Les Interets Presens - 
bE t’E- », micilié dans les Evêchez Saxons, eft 
Saxe. DE ” cen ^ l'être dans les Terres du Sere- 
»» niffime Electeur de Saxe, quoiqu’à 
»» l'égard de la diverfité de la Jurifdic- 
», tion , il reconnoilîè le Sereniffime Elec- 
»> teur , non pas eji cette qualité , mais 
», comme Evêque. Ceci ne préjudicie en 
»» rien aux Droits Territoriaux, qui s’e- 
i> xercent également dans les Evêchez , 
»> quoique la Jurifdiéton foit differente. 
» Car un endroit peut être fîtué dans le 
», Territoire de quelque Prince, fans en 
*» en faire partie »» ( lçavoir par rapport 
à la Jurifdiétion , vû qu'il paroifîoit 
fuffifamment par ce qui précédé , 8c 
par ce qui fuit, que c'eft là ce que 
»» l'Auteur avoit voulu défigner)» ainfi 
», que cela fe trouve dans les Evêchez , 
», où les Droits Territoriaux appartien- 
», nent au Serenilïîme Electeur de Saxe, 

» fauf 

Epifiopum , recognafcar. Nec enim refpelfus hic juri- 
hus officie terrirorialibus , qui in Epijcoparibus triant 
wxercenrur , drvcrfti quantumvii fit Jurifdiftio. Ni • 
•miriim locus alicjuis potefl effie in territorio , non vero 
de rerrirorio Principis j xeluri quoque in Epifcopati- 
irus , Sereniffimo Elefiori Saxonia jura comperunr ter- 
rirorialia , fiiha Jurifiiiffione Epifcopali. Ac certi 
Epi feopatus in Saxonia Eleffora.ru , Proxinciis hifict it » 

, rovimus incorporâtes , ut qui vulgo obtinent in Elec- 
toratu, , locum quoque habeant in Epifcopatibus xeluti 
quoque hic relevants ex Elefforatu Saxonia in Epi fi 
eoparibus tommorari jprehibttur. Tit. IX. Art. 5. 
*Jo. tl. 
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»» fàuf la Jurifcli&ion Epifcopale. Il eft , DE t E ' 
*> certain , que les Evêchez dans l’Eiec- saxe. D 
« uorat de Saxe y font tellement incorpo- 
« rez , que les Loix qui fè font pour ÉE- 
w ledorat , ont aufli lieu dans les 
a Evêchez , deforte qu’un Homme ban- 
» ni de l’Eledorat de Saxe , ne peut fe- 
»» journer dans les Evêchez»» .Que dans 
fes Reponfcs ( c ) il difoit expreilement : 

» Que les Evêchez n’ont rien de com- 
»» mun avec les autres Etats de la Maifon 
»> de Saxe, & que les Droits Territo- 
» riaux que le Sereniflîme Electeur de 
»» Saxe y podède ne detruifènt point 
» cette vérités parce que ceux-ci n’entraî- 
,3 nent pas toujours la Jurifdidion, n’é- 
»> tant pas extraordinaire qu’une même 
» Province ait plufieurs Seigneurs , l’un 
w y ayant les Droits Territoriaux , un 
» autre la Haute Juflice ou le Droit du 
»» Glaive, & d’autres enfin, quelqu’au- 
»» tre Droit »> . ( Que dans ces endroits & 
dans plufieurs autres , il reconnoiffoit 
clairement la Souveraineté de la Maifon 

C 2. Eledo- 

( e ) Nibil commune elfe Epifiopatibut cum Provincii 1 
Saxonicis : non tamen tibejfe jura terrirorialia que, Se~ 
renijfimus Saxonia ElcSlor in F.pifcopatibus Jîbi ■vindi- 
eat , qui ppc cjuod hac non femper annexant lahcant 
Jurifiiiiïioncm -, quia novum non fît ut un a eademque 
Provincia plurium Dominant fatigetur , alio fcilicet 
jura terrirorialia j ali a jus gladii , alla jura fhi 
ffindicante- Lib. III. Kcfp. 115. N». 9- 



Digitized by Google 




J2 Les Interets Presensi 
De i’E- Ele&orale de Saxe dans les Evêchez Sa- 
Sax£. DE xons > & fai foie voir, que leur Incorpo- 
ration étoit déjà connue dans ce tems- 
là. Que s'il étoit befoin de rapporter 
des témoignages d’ Auteurs , il lèroit 
facile d’en produire allez pour mettre 
en évidence une chofe d’ailleurs li no- 
toire. Que les Profellèurs en Droit de 
l'Univerfité de Wittenberg avoientdéja 
folidement prouvé en i J41 . par une am- 
r pie Déduétion ( d ) la Souveraineté de la 
Mailon Eleétorale de Saxe dans lesEvê- 
chez Saxons. Que l’Auteur d’un Ecrit 
intitulé Collegîum ad Burgoldcnfem : ( e) 
w A ces Evêchez on peut ajouter ceux 
» de Milnie & de Naumbourg , avec 
» cette différence néanmoins , que ces 
» derniers font médiats. Et quoiqu’ils 

» ne 



ïd') Qui cft dans Hortlcder , t. I. Lib. 5. e. 12. 
(e) Viderur bis Ep’fcoparibus j Epifcopatus Mif- 
venfis& Naumburgenfs annumerandus , non ramett 
fub qualitate immedictatis > fed medietatis. Et quam- 
■vis Elcfior Saxonia proptereà non habear votum & Jef- 
fionem in Comiriis , ramen foins Imperio quaram Ma- 
triai it infer teins folvit .... Norttndum uero efl 
■qu'oà in Convenru Eleffornli Mulhufano an. 1627, 
EUS! ores Evangelici à Cafare & Elehoribus Catbolicii 
0 brinuerint Epifcoparuttm à fc reformatorum perpétuant 
pojfeffionem , ut adeo etiam bac ratione famofum illud 
Eefervatum Ectlefaflicum limitdtum arque rcjbriftum 
fit ... in qua itaque conditionc efl Epifcopatus , in 
eadem etiam hodie ejf- Brandcnburgenfs , Havtlbirgcn*- 
fs , Ltbuftnft. Part. 2. Difc. jo. $>. 24. 



Digitized by Google 




DESPUISS. DE L'EUROPE. Cl ) . /. J 3 
» ne donnent pas à l'Eleéteur de Saxe 
» le Droit de Voix & Séance aux Diètes 
*» de l'Empire , c'eft lui feul qui paie le 
» Contingent de ces Evêchez fuivant la 
« Matricule de l'Empire » . Et qu’im- 
médiatement après il ajoutoit , que ces 
Railons, non-plus que toutes les autres 
ne fuffiloient pas pour appliquer auf- 
dits Evêchez la Rélervation Ecclefiafti- 
ques. » Il eft à remarquer, dit-il , qu'à 
»> l'Aftèmblée des Electeurs tenue à Mul- 
w haulên en 1 627 . les Electeurs Protêt 
» tans ont obtenu de l'Empereur 8c des 
» Electeurs Catholiques , la pofTeilîon 
>» perpétuelle des Evêchez lecularifez; 
« deforte que par-là , même la fameufe 
» Refervation Ecclefiaftique Ce trouve 
» bornée 8c limitée. Item : Les Evêchez 
»» de Brandebourg , d'Havelberg 8c de 
»> Lebus font aujourd'hui de la même 
» condition que celui dont il eft parlé » „ 
C'eft-à-dire , qu’ils font tous Evêchez 
médiats & dépendans. Que Sprenger aC~ 
furoit auïfi (/), que tout comme les 
Evêchez Autrichiens étoient médiats 8c 
dépendans , ceux de Brandebourg & de 
Saxe l'étoient auiïi. Ajoutant même, 
qu'ils étoient exempts 8c incorporés aux 
Domaines féculiers. Que Strauch étoit 

C 3 du 
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du même fentiment , vû qu'il difoit : ( g ) 
» Il ne faut pourtant pas mettre au nom- 
» bre des Etats immédiats du Corps 
*» Germanique , tous les Evêchez renfer- 
» mez dans les bornes de l'Empire , &c. 
»»Les trois Evêchez de Brandebourg, 
*» d'Halvelberg & de Lebus , appartien- 
•> nent à l'Eleéteur de Brandebourg , & 
» il y a long-tems que celui de Saxe à 
» rejoint au Marquilàt de Mifnie , les 
» Evêchez de Mifnie , de Merle bourg & 
» de Naumbourg-» . Qu'il ajoutoit dans 
le §. 3 . en parlant des Evêques : » Que 
«ceux de Mifnie, de Merfebourg, de 
» Naumbourg, de Brandebourg , d'Ha- 
» velberg, de Lebus, 8c de Camin ne 
»» fe trouvent point aux Diètes »> . Et 
Que dans fa Dilîèrtation fur le Droit 
public ( h ) , il avoir plus amplement 
expliqué les Droits de la Maifon Elec- 
torale de Saxe , fur tous les Evêchez 
Saxons , 8c particulièrement fur celui 
de Naumbourg. Que Lampadïus mar- 

quoit 

(^ ) EJeque tnmen , dicens , promifcue omîtes, qui 
intra Imperii limites continentur Epifcopttrus , terri « 
toriti Imperii cenfeitdti funt , &c. Très porro Epifcopa - 
rus , Brandenburgenfs , H&velbcrgenfs & Libttfenfii 
td> Eleclore Brundenburgico fine ottere eximtmtur. Mif 
nenfem > Merfeburgcnfem & Naumburgenfem , Mur- 
thionatui Mijhienf EleElor Saxouix jtim o!im vin dict- 
ait. 1 rs Lucent, p. 166. 

(/;) Vif XI. §. ll.&fitiv. 
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